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Mission : servir sans rien attendre

 

Mes chers frères, que la paix et la joie du Christ soit dans votre cœur!

Je vous écris ce lieu lointain où la Parole de Dieu est en train de prendre racine dans le cœur de ce 
peuple appelé africaine wazimba! Depuis l'année 1939, les premiers missionnaires sont arrivés ici 
dans notre congrégation. Le travail d'évangélisation a été intense, beaucoup ont été baptisés, mais la 
foi n'a pas créé de véritables racines. Beaucoup de travail reste à faire.

Notre paroisse, sainte Thérèse de l'Enfant Jésus, est immense. Il est divisé en 6 diaconias, diaconie 
chacun possède cinq à huit communautés, au total nous avons 38 communautés à desservir! La 
distance peut aller jusqu'à plus de 80 kilomètres, et les chemins de terre précaires. En ce moment 
nous sommes deux prêtres pour servir cette paroisse qui a fait la taille d'un diocèse. Nous sommes 
assistés par les chefs de chaque communauté pour s'assurer,  ou devrait  assurer le service de la 
Parole de Dieu dans les communautés, tous les dimanches! Mais ils ne mettent pas toujours en 
pratique l'engagement, ou parfois les gens ne participent pas à leurs célébrations, pour plusieurs 
raisons. C'est la seule façon de les nourrir de la Parole de Dieu, parce que les gens n'ont pas de 
Bibles à la maison. Lorsque cela est possible nous allons communautés. Notre transport est le vélo 
quand les routes sont sèches,  elle marche bien,  mais quand il  pleut,  il  est  difficile de marcher. 
Certains endroits sont tombés des arbres sur la route, les ponts manquants, etc ... Quelques jours 
desdes nous avons fait un voyage de 65 miles, la pluie nous a rattrapés sur la route, nous avons 
passé plus de 6 heures sur la route, est tombé à plusieurs reprises, a poussé la moto meurtri, humide, 
la nuit vint, et encore ne perdons pas courage, sans pour autant abandonner le voyage pour arriver là 
où nous allions. 

Nous avons également 232 écoles catholiques de la paroisse, à travers la catéchèse est donnée par 
des enseignants qui n'ont souvent pas beaucoup de préparation. Merci à un convensão entre l'Église 
et  de  l'État,  la  catéchèse  est  obligatoire  dans  les  écoles  catholiques.  Pour  les  adultes  a  des 
catéchistes qui préparent depuis longtemps que les catéchumènes ont été baptisés à Pâques ou à 
d'autres moments de l'année. Et ainsi peu à peu le Bonnes Nouvelles est semé parmi ce peuple. Ma 
première expérience de l'administration des sacrements qui s'est passé dans ma deuxième semaine 
dans la paroisse. Avant d'administrer les sacrements faire deux semaines de catéchèse intensive 
donnée par les catéchistes et les dirigeants de la communauté. Les gens qui ont vraiment mis le 
disposisão la communauté chrétienne.  Ils  laissent leurs services pour aider les catéchisés,  et  ne 
reçoivent rien en retour. Ma première expérience a coïncidé avec mon arrivée à la paroisse et sans 
connaître la langue aussi! C'était très dur, les gens pensaient que je n'aurais pas à travers la semaine, 
je donne tous les sacrements. Nous avons eu plus de 50 adultes et 3 enfants baptisés, 46 candidats 
de  confirmation,  38  reçoivent  leur  première  communion,  et  deux  mariages!  Seule  la  première 



communion a été faite jeudi les autres sacrements étaient administrés à la messe du dimanche, où 
toute la  communauté se sont réunis pour ce grand moment.  Donc,  c'est  arrivé!  Au cours de la 
semaine  tout  s'est  bien  préparé  avec  toutes  les  confessions  et  de  toutes.  Arrivé  dimanche  a 
commencé la grande cérémonie, arrivée à Evangelio a commencé à perdre sa voix à cause d'une 
toux que j'ai eu pendant la semaine. Je ne pensais pas être capable de continuer la fête! Fini de lire 
Evangelio la voix revint et pourrait se poursuivre jusqu'à la fin de la grâce de Dieu! Tout le monde 
était très heureux et célèbre selon les coutumes. Cette matrice même événement s'est également 
produit au même instant deux diaconias plus parce que le curé de la paroisse et un prêtre diocésain 
avait ido également administrer les sacrements dans ces deux localités.

Nous devons aussi prendre soin de l'âme et du corps. Comme je l'ai dit dans un autre article, la vie 
des gens d'ici est difficile. Récemment, dans une conférence donnée par notre médecin a pris un peu 
de  conscience  de  la  façon  dont  les  gens  vivent  cette  souffrance.  La  fièvre  typhoïde  victimise 
beaucoup à  cause  du  manque  d'eau  potable  et  même de  l'eau  pour  l'hygiène,  chaque jour,  les 
contaminations passer de personne à personne. Une autre maladie très commune est le SIDA. Un 
grand nombre de personnes sont infectées par le virus du VIH. La cause la plus fréquente est la 
polygamie et l'infidélité dans le mariage, la vie sexuelle en dehors du mariage et aussi ce qui peut 
être une cause sont les nombreuses transfusions sanguines. Tenter de sauver des enfants ou des 
adultes anémiques. Accompagné tuberculose sida qui vient assez souvent. Ce sont les maladies les 
plus courantes, à l'exclusion du paludisme. Notre seul centre de santé est celui qui a une action un 
peu plus mais reste précaire et peut ne pas convenir à tout le monde. Le manque d'eau courante, de 
l'électricité et des appareils pour faire des examens et des analyses supplémentaires afin de servir un 
plus  grand  nombre  de  personnes.  Nous  sommes  à  la  recherche  de  fonds  pour  être  en  mesure 
d'augmenter la capacité de service et les conditions de cette ameliorar notre mini-hôpital. Être ici, 
nous  ne  sommes  pas  à  l'abri  de  ces  maladies.  Par  exemple  toux  dont  j'ai  parlé  ci-dessus,  est 
soupçonné d'examens tuberculose montré quelques signes, d'autres pas! Mais elle a enduré pendant 
plus d'un mois et 15 jours. Dieu veuille que la toux est seulement mal traitées.

Depuis la pauvreté de la population et de la paroisse a travaillé jusqu'à aujourd'hui travaille, avec 
l'aide de l'extérieur. Les prêtres qui étaient là avant venus d'Europe et de nombreux fonds gérés pour 
aider la paroisse, ils sont morts et nous sommes maintenant sans ces fonds. Ainsi, notre travail 
commence lentement à éduquer les chrétiens qu'ils peuvent travailler la paroisse avec ses propres 
ressources. Par exemple: les disques d'achat d'électricité et du vin pour les masses, peut payer le 
transport pour aller aux communautés, contribuent à l'alimentation des prêtres, ne peut se permettre 
la nourriture dépenses en période de formation des catéchistes et des chefs de communautés, etc ... 
Regardez comment ils nous aident aujourd'hui: chaque chrétien devrait offrir deux tasses de riz par 
an, chaque élève dans nos écoles catholiques doivent offrir une tasse de riz par an. Récemment, 
nous avons commencé à demander du bois pour une utilisation quotidienne, ne pas utiliser de gaz 
ici. Ainsi, chaque groupe paroissial ou le mouvement apporte un peu de bois chaque semaine. Et  
nous, en tant que disposition, cultiver un peu hortalícios produits et des fruits à notre alimentation 
est saine. Pour des moments de formation pour les catéchistes, cordenadores, des conseils et des 
réunions paroissiales, nous avons demandé à chaque participant de se réunir avec 2 ou 3 tasses de 
farine de manioc et de deux à cinq dollars, cela dépend de la durée de la formation. Ah, la dîme ici,  
mais il est également très faible. Il arrive une fois par an, les criaças valeur corresponte faire un don 
à un vrai, deux vrais adultes. La dîme entière de la paroisse tout au long de l'année est d'environ 
deux mille dollars, et l'autre moitié va au diocèse. L'autre moitié est dans la paroisse. Ah! vous 
devez penser que la collecte de dimanche devrait être suffisant pour garder la paroisse. Le dimanche 
où la collecte est grand, il est autour de 34 dollars. Nous sommes de plus en plus conscience du 
peuple pour offrir plus de la pauvreté qu'ils ont à garder nos activités pastorales. Tout au plus, nous 
comptons sur la Providence de Dieu! Dans beaucoup de paroisses à travers le Brésil, la réalité est  
bien différente, en particulier dans notre diocèse!

Où peut voir la force et le courage de vivre et de travailler dans ces conditions? Quelles sont nos 
motivations? Tout vient de Dieu, bien sûr! Mais notre force, c'est notre vie en communauté! Somo 



deux prêtres, un frère et deux stagiaires! Tous les jours, nous prions ensemble, et nous mangeons 
tous ensemble! Entre discussions et des blagues lol nous encourager et nous fortifier. Toute la soirée 
nous nous sommes réunis dans notre humble chambre, nous avons parlé, et nous faisons des jeux, 
parfois on regarde la télévision. La vie communautaire est notre plus grande force! Nous sommes 
comme de vrais amis qui vivent ensemble sans vouloir être ensemble, chacun d'un pays différent, 
avec des coutumes et des cultures différentes. Mais nous comprendre et apprendre à aimer et à 
respecter les uns les autres. Chacun apporte ses talents pour enrichir nos vies les liens d'amitié entre 
nous. Notre vie communautaire en plus d'être notre force est aussi un grand témoignage au milieu 
d'un peuple pris au piège par la vie même tribu, au point de ne pas accepter les gens d'autres tribus 
dans  leur  milieu.  Pour  moi,  c'est  une  grande  joie  de  partager  la  richesse  de  cette  expérience 
multiculturelle! Tout cela trouve certainement son fondement dans la vie de prière communautaire 
et personnelle chaque jour. Le partage des expériences, joies et les difficultés nous aider à grandir 
dans la foi et l'amour de la mission que le Christ nous a confiée! Mission de servir librement, sans 
attendre de récompense! Mission à tout donner sans rien attendre!

Que Dieu, dans sa bonté infinie peut se promener dans forticar cette mission et nous aider à être 
particulièrement léger et instrument de la justice parmi ces gens qui crie pour la justice dans ce pays 
où l'injustice et la corruption étouffer le cri de l'opprimé et l'espoir d'un monde meilleur!
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